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Prendre parti pour les maisons de naissance

La Tribune

L'accroissement de la demande en services de santé liés au vieillissement de la population projette, plus 
que jamais dans la lumière de l'actualité, les listes d'attentes, l'engorgement des urgences, les problèmes 
d'infections dans les hôpitaux et bien d'autres problématiques qui affligent notre système de santé. Il ne 
faudrait pas que cette réalité occulte un enjeu tout aussi important que celui des conditions de naissance 
de nos enfants.

Dans une série d'émissions diffusées récemment, Radio-Canada nous rappelait que la famille 
représentait toujours la valeur la plus importante dans la vie des Québécois et des Québécoises. Or, un 
nombre croissant de familles souhaite que la maternité et l'accouchement se fassent de manière plus 
humaine, plus proche de leurs besoins et de leurs valeurs. Elles réclament la création, dans toutes les 
régions du Québec de maisons de naissance et des services de sages-femmes.

En 2005, un sondage réalisé pour le compte du ministère de la Santé et des Services sociaux indiquait 
que si elles avaient le choix, 15% des femmes souhaiterait accoucher dans une maison de naissance. 
Ainsi plus de 12,000 familles, au lieu des 1000 comme ce fut le cas en 2006, auraient pu accueillir leur 
enfant dans une maison de naissance, si cela avait été possible.

Avec seulement 8 maisons de naissance et deux projets en voie de réalisation, on comprend que des 
centaines de femmes dans toutes les régions du Québec se mobilisent pour obtenir la création d'une 
maison de naissance dans leur région. Que ce soit à Rivière-du-Loup, à Longueuil, sur le Plateau Mont-
Royal, à Chicoutimi, Joliette ou à Sept-Îles, les femmes et les familles souhaitent la création de ces 
maisons où elles seront suivies par des sages-femmes tout au long de la grossesse, à l'accouchement et 
dans les premières semaines de la vie de la famille.

Les femmes réclament depuis longtemps d'avoir le choix quant au professionnel de la santé pour les 
accompagner et aussi quant au lieu de l'accouchement. Depuis la création de maisons de naissance et la 
légalisation des sages-femmes, la demande ne cesse d'augmenter et les sages-femmes sont encore très 
peu accessibles à la population.

Le ministre de la Santé annonçait le 22 janvier dernier qu'il rendrait publique à la fin mars la nouvelle 
politique de périnatalité qui aurait comme objectif d'avoir 20 maisons de naissance sur le territoire du 
Québec dans 10 ans. Le Québec démontrerait ainsi un leadership unique en Amérique du Nord. Cette 
politique est attendue depuis longtemps et il serait inacceptable que des élections viennent la remettre 
en question ou même la reporte encore indéfiniment.

En cette journée internationale des femmes, les sages-femmes du Québec demandent aux partis 



politiques de soutenir les familles québécoises en s'engageant pour la mise en place de maisons de 
naissance dans toutes les régions.

Tous les partis politiques promettent un avenir meilleur aux générations futures. Le premier pas dans 
l'atteinte de cet objectif ne serait-il pas de mieux accueillir nos enfants ?
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